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En 1936, le Père Daniel Brottier disait au Père Pichon : 
« Chacune de mes initiatives, est accueillie par les amis d’Auteuil avec une si débordante effusion de générosité que j’en reste souvent muet d’admiration et de reconnaissance. Le péché originel a eu beau détraquer notre pauvre nature, le cœur humain a gardé malgré tout l’empreinte du Créateur, et toutes ces passions ne parviendront jamais à tuer ce germe divin. » 

VERTUS THEOLOGALES
Vertu de Foi
Qui sommes-nous, pour discuter avec Dieu ? Puisque Dieu l’a révélé pourquoi ne point se soumettre humblement ? 
Vertu d’Espérance
On a la foi ou on ne l’a pas. Si on l’a il faut se conduire comme un croyant et espérer en Dieu, les yeux fermés. 
Vertu de Charité
« Je en vous apprendrai rien, un jour, en vous disant que la charité est la reine des vertus et la vertu sanctificatrice par excellence. »
Si j’eusse été à la Trappe, j’aurais passé a vie dans la pénitence, le renoncement, la mortification, l’humilité, la pauvreté, fort bien !ce sont là, si je ne me trompe, des formes diverses de la vertu de tempérance. Mais n’oublions pas que la vertu de charité est la vertu théologale qui l’emporte infiniment en dignité sur la vertu cardinal de tempérance. Je sais bien que l’intention fait tout et que les Trappistes pratiquent ces vertus comme des moyens pour parvenir à la Charité, c’est entendu. Mais tout de même, en pratiquant sans cesse la charité, nous sommes obligés, sans le vouloir formellement, de pratiquer aussi l’humilité, la douceur, la patience, le renoncement, la mortification et bien d’autres vertus, vous le savez comme moi… » 
« Quand vous hésitez entre deux actions, choisissez celle qui vous coûte le plus, près de Dieu »
VERTUS CARDINALES
Vertu de Prudence
« Vous savez bien que j’ai Dieu avec moi »

Sur la Providence 
«  Si la Providence existe, si Dieu s’occupe des orphelins et des abandonnés ; si les petits oiseaux des champs et les lis de la vallée lui sont chers ; si comme l’Eglise nous l’enseigne, la Communion des Saints n’est pas un mythe et si les mérites des uns sont réversibles sur les autres eh bien ! Alors, il faut agir selon sa croyance. Il ne faut pas douter de la Providence. Prier et agir, avec cela on aplanit les montagnes. Il faut y aller carrément et faire confiance à Dieu… » 
Il avait fait sienne la maxime de Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus :
On n’a jamais trop confiance dans le bon Dieu si bon et si Miséricordieux. On obtient de Lui, ce qu’on espère.
Il écrit dans un de ses bulletins :
« La confiance ? Peut-on encore en parler ?…. Ne semble-t-elle pas avoir disparu de la surface de la terre ? A entendre les gens, à lire les journaux, on serait tenté de le croire. Mais si vous voulez la preuve du contraire, chers Amis d’Auteuil, venez à l’Oeuvre de Sainte Thérèse de l’Enfant-Jésus et vous serez immédiatement assurés que, dans ses murs bénis, tout respire et inspire la confiance. »
On pouvait l’entendre dire :
« Dieu ne l’a pas voulu, ce n’est pas son heure : attendons ! »
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